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Le capital-investissement
à la manœuvre sur Alternext

Sur un total de
114 émetteurs cotés sur
ce marché, 74 entreprises
sont adossées
à des financiers.

Les promoteurs d'Alternext, le
marché non réglementé mais ré-

gulé de la Bourse de Paris, peuvent se
rassurer. Même si le climat boursier
actuel n'incite guère les entreprises à
venir se coter en Bourse, ils peuvent
néanmoins compter sur l'activisme
du capital-investissement pour conti-
nuer à jouer sur Alternext le rôle de
plincipal pourvoyeur. D'autant que,
pour le capital-investissement, Alter-
next constitue à l'évidence« une p01te
de sortie» naturelle. C'est d'ailleurs ce
que démontre clairement le bilan sta-
tistique compilé sur l'ensemble de
l'année 2007 par Allegra Finance, la

société indépendante spécialisée dans
le conseil aux dirigeants d'entreprises
dans le processus d'introduction en
Bourse. « Au 31 décembre, deu,x tiers
des entreprises cotées sur Alternext
avaient danjJ leur capital des investis-
seurs financiers », relève Yannick Pe-
tit. En effet, sur un total de 114 émet-
teurs cotés aujourd'hui sur Alternext,
74 entreprises apparaissent adossées
il des financiers, les autres étant con-
sidérées comme capitalistiquement
indépendantes. Un rappOlt de force
évident dès la première année d'exis-
tence d'Alternext en 2005 et qui ne
fait que se confirmer.

Ce constat a conduit Yannick Petit
à tirer d'autres enseignements sur Al-
ternext. Du moins de faire d'autres
distinguos entre les sociétés adossées
à des financiers et les autres. D'abord,
les premières lèvent en moyenne plus
de capitaux (9 millions d'euros contre
6 millions). En revanche, la part
(22 % en moyenne) du flottant qu'el-
les affichent est peu ou prou équiva-

lent à celle arborée par les sociétés
indépendantes. Par voie de consé-
quence, leur capitalisation boursière
au moment de la mise en Bourse ap-
paraît sensiblement plus élevée
(35 millions d'euros en moyenne con-
tre 30 millions).

LIQUIDITÉ ET VtSlBIUTÉ
Ensuite, toujours lors de leur intro-
duction sur le marché, ces entreprises
adossées à des financiers sont mani-
festement plus prisées par les inves-
tisseurs. Avec des taux de souscrip-
tion de 5,6 contre 3,7, elles
enregistrent une demande nettement
plus soutenue. Un chiffre qui risque
de ne pas passer inaperçu aux yeux
des gestionnaires d'actifs qui, à en
croire Emmanuel Soupre, le patron
de la gestion actions de la Banque
Neuf1ize, fait, avec la liquidité et
la visibilité, partie des critères
retenus par les gérants de valeurs
moyennes dans leur politique d'inves-
tissement. B.s..


	page 1
	Images
	Image 1
	Image 2

	Titles
	Vendredi 11 et samedi 12 janvier 2008 - N° 3.826 - 1,20 • - France métropolitaine 
	Sur un total de 
	LIQUIDITÉ ET VtSlBIUTÉ 



